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| AUJOURD'HUI, 


votre journal 


vous propose : de quoi préparer 
5 grandes robes du mAr C 
riers, le tricot de la friicuse : 


24 pages en couleurs 


Madame 


5 ensembles grands coutu- 
le roman 


le cinéma. 
12 trancs 


aris-presse 


4 FRANCS 


ee = dernière complète O 


JEUDI 5 DÉCEMBRE 1946 


(ACTE 


MONTRELEBEM -E 


BESANCON 
À MONTRE LEBEM - 


HORLOGERIE LEBEM i: 1 


BESANCON Bones" aon 


beres 


ae 64 QUL LEBEM ovec 
carape, monts. Eehange oda 
Qehelek dectement à À 


EXACTITUDE MÊME e 


MONTRE 


Fäition 


Spéciale 


MAURICE THOREZ BATTU 


Sa candidature g 


ignoraient l 


259 voix 


Au 2° tour le M.R.P. et le Rasse mblement 
des gauches opposeront 


A 


| dernière | 
|minute 


LE SCRUTIN: 


A 17 h. 30, seulement, les 
résultats du scrutin sont procla- 
més. Le pointage a été particuliè- 
rement laborieux. 


Votants : 579 ; blancs : 318 
Exprimés : 261 ; majorité cons- 
titutionnelle : 310. 


THOREZ : 259 
LE TROQUER : 2 


Jacques 
Duclos: | 


Ce-qui ne 
réussira pas 
aujourd'hui 
réussira demain 


U moment où, à 15 h, 20, M 
Vincent Auriol ouvre la 
séance, il n'est question que 
de la réunion du groupe parlemen- 
taire socialiste. Celle-ci n'a fini 
qu'à 14 heures et a été dramatique 
On a vu M. Rachèle Lempereur 
sortir en larmes, 
sait que, placés par la, dé 
zation po 
Le Tro 
P discipline 
2 ent laissé M 
Mais oup 
e co! étaient ébranlés Et 


arlait scipline qui 
alent de graves répercussions au 

cours de la nouvelle séance que le 
sil national doit tenir ce soir 


absence de M. 
à Bruay, à une 


Tho- 


remarque 


qui 


t d'abord ra- 
à la Commis: 
s. sans tarder 
vesti, fait 
jour appelle 
du gouverne- 


(Suite en page 3.) 


leurs candidats 


du parti communiste 


ET après-midi s'est devant 


sur le problème 


engagé 
crucial 


étaient n 


nement la majorité absolue des élus. 


ut cas, nombre d 


Dès ce matin, les positions étaient prises. 


fin de m 
que leurs 


Quant au Rasemble ublique. 
a précisé que Maur a présidence du gou- | 
vernement ne pos s ce Par le pays la très ları 


très graves difficultés que pose ja situation actuel 
Unien française ». Les parlementaires ux et U.DSR 
Premier tour dé Serütin 


au 


Le MR.P, en a fa 
tour. Un fort cour: 
quelques jours 


Chez les socialistes 


victoire des 


« 


La position social 


jon, indispensable, q soient la f 


els qu'en 


que la situation po- 


présenté de ci 


coup de chape: 
Conseil national 


geants 


Un soutien conditionné 


s n'entendent ap. 
nement présidé 
autre parti que 


mme nous diq! 
e pour rendre 
re combinaison. 


contre tout » 


le vote interveni a, ii est vrai 
national du a i-être entrebàillera-t-i 
prises par l'ancienne SF1O. Peny a eg violem 
nuit.. sil voit qu'il n'a guère de 


nce d'arriver à ses fins. 


De complications 


nement 


en complications 


LA POLICE DU VIET-NAM 


A ARRÊTÉ EN HUIT JOURS 
12.000 PERSONNES 


E+ lon 


LUS de douze mille personni 


craint 
économique total de Hanoï 


HANOI, 3 décembre (retardé dans la transmission). 
suspectes d'infidélité au gouverne- 


ment vietnamien ont été arrêt 


vietnamienne, et envoyées dans des camps d'emprisonnement dans | M 
l'intérieur du pays, apprend-on ce matin de source autorisée. Dans ce | 


nombre, figurent des Annamites employ: 


Le comité directeur du Viet Minh. 


ssemblement gauches 
entend attendre que le president de 
la République soit élu et les deux as- | 
semblées en place pour accepter sa| 
part de responsabilité dans le gouver 
nement définitif de la France 

Et il voudrait laisser au tripartisme le | 
soin de terminer les quelques semaines 
du régime provisoire qu'il a dominé 

Comment concilier ce point de vue | 
qui conduit tout droit à la reconduc- | 
tion du cabinet Bidault avec la con- | 
damnation formelle et unanime for- 
mulée contre cette formule par les 
socialistes 


Ains 


nous voilà 


un blocus 


us des partis, restei 
e solution provisoire possible ? 


depuis dix jours, par la police En tout cas. l'actuelle réserve du 

R. P. montre qu'il compte sur le 
scrutin de dimanche prochain pour | 
regagner un avantage sur le parti 


u service des Français. | communiste. 


le plus important parti politique duy 
Vietnam, a lancé un appel à ses par- | 
ns pour leur demander de se tenir | 
ts au combat que le peuple viet- 
soiu à mener pour son 


- 
namien est 


dance 
milieux officiels, on croit 
Vietnamiens organisent le 
is economique de Hanoi et des 
s villes occupées par ses Fran- 


dont ils 
lement par l'ini 


LES CHIFFONNIERS 


DE PARIS 
ne sont plus condam- 
nés à disparaître 


La Fédération nationale des indus- 
tries et commerces de la récupération 
communique 

À la suite de l'arrêté préfectoral 
interdisant dorénavant la récupéra- 
tion dans les poubelles, et des démar- 
ches qui ont été faites par le prési- 
dent de la Fédération des industries 
et commerces de la récupération au 
près de M. le préfet de police, pour 
en obtenir l'abregation 

L'assurance formelle lui a été don- 
née que cette régiementation serait | 
incessamment rapportée ou modifiée 
de façon à permettre à la nombreuse 
corporation des ramasseurs parisiens 
Ge reprendre son activité 


s'apprétent à couper le 
ur du pays 


x MARIGNAN 
MARIVAU 


rim De | 
canmi 4 


YVES MONTAND - 
X SATURNIN FABI 


S PORTES DE LA NUIT | 


5 
Erap 


l’Assemblée 
du futur gouvernement. 
a éliminé la candidature Thorez qui n’a pu obtenir les 310 voix qui lui 
ssaires puisque la loi exige pour l'élection du chef du gouver- 


au leader 


débat 
Un premier vote 


nationale le 


Rumeurs à Ankara 


STALINE 
serait très 
malade 


ISTANBUL, 4 décembre. — Selon 
des informations parues dans deux 
quotidicns anbul, le maréchal 


Staline serait gravement malade, 


Le correspondant politique du «Ti 
nin » écrit, à ce sujet, que le m: 
chal Staline est tellement malade que 
« toutes les hautes personnalités of- 
ficielles soviétiques, ainsi que ses 
amis les plus intimes, sont accourus 
à son chevet ». Le journal ajoute 
que son état « ne fait qu'empirer » 


De son côté, le « Tayvir » déclare 
que selon des informations de Mos- 
cou parvenues à Sofia, la maladie du 
maréchal Staline « évolue dangereu 
sement» 


LES CONCIERGES 
PARISIENS 
OBTIENNENT 


GAIN DE CAUSE: 


La fermeture des portes le 
dimanche n'est plus exigée 
La Préf 


communiqt 
de cause aux concier 


tu 


de police publie le 
i donne gai 
es parisiens 


« Les ordonnances du 7 juillet et 
du 31 mars 1942, ainsi que l'arrêté 
préfectoral du 6 mars 1943. pris 
la pression des circonstances résu 
tant de l'état de guerre et prescri- 
vant la fermeture des portes cochè- 
res et des portes d'accès aux im- 
meubles. le dimanche, puis maint 

nus après la guerre, en raison de l'ag- 
gravation de la criminalité, sont anm 

lés, une regression très sensible de la 
criminalité ayant été constatée et 


permettant de revenir au droit com- 


mun. 


» Le dispositif de surveillance de- 
meure et est laissé au soin et à la 
responsabilité entière des proprié- 
taires ou gérants » 


Des fleurs pour 
le leader du 
t PAKISTAN » 


DJINNAH vient à Lon- 
© l'Etat indépendant mu- 
sulman des Indes. Ses partisans 


l'ont fleuri son arrivée. Le 
voit 


gangsters du rail 


»rthograplhe 


ON RECHERCHE 


, en chapeau mou, avec un € Sirdar » qui a conservé le turban. 
M. Attlee a quarante-huit heures pour le réconcilier avec le leader 
hindou Nehru, au cours d'un déjeuner 


capital ». 


A TROYES 


un bachelier 


qui ne saurait pas 
écrire squelette” 


(De notre envoyé spécial Jacques LAMBERT) 


mont-Troye: 


L 


TROYES, 4 décembre. 


’ATTAQUE du wagon-poste de l'omnibus Chau- 
qui rapporte très provisoirement 
ses ou à son auteur un peu plus d'un million 


en espèces, n’est pas considérée, après une première 
journée d'enquête — et comme on aurait pu le suppo- 


ser — comme du travail de maitre gangster, mai 


en 


plutôt d'apprenti qui a besoin de donner à sa conscience 
et à la société la justification d'une profession de foi. 


Le carton laissé sur le lieu du dé- 
lit le prouverait assez déjà, qui com 
mence par ces mois : « travai 
honnète ne paie plus » nous 
l'avions déjà dit! — et se térrhine par 
signé : « Deux lampistes ». Mala 


bien d'autres constatations des enqué- 
teurs viennent, ce matin, renforcer 
cette thèse. 


A Sao-Paulo, on assassine 


un Japonais par jour... 


SAO-PAULO, décembre. 


OUS les jours, dans Sao-Paulo, 
on trouve un Japonais assas- 
siné. Le mort d'aujourd 

était un vieux monsieur jaune, 
discret, qui 


très 
avait été un colonel 
de l'armée du mikado. On soupçonne même qu'il n'av 
avait été à la tête du service d'espionnage et de sobo ta 
tinées aux Etats-Unis, faisait dérailler les trains cha 


pas po 
bien de qu 
les que le médecin legiste 
s de son thorax chétif étaient 
des balles japonaises. Le vieux colonel 
a été exécuté comme tous les Japo- 
nais des jours et des mois précédents 
pour avoir ajouté fol à la défaite du 
Levant 
Il y a 200.000 Japonais à Sao-Paulo. 
ls sont invisibles en ville. Mais la 
banlieue de la Barcelone du- Brésil 
c'est la banlieue de Yokohama. Elle 
est peuplée de jaunes qui y cultivent 
des jardinets admirables. de vrais jar- 
japonais faisant lever les radis 
is pois d'Europe. les pous- 
ous d'Asie, les pousses de 


avec 
rs, leurs maires, leu: 
infirmières. 


urs 


rs de | 
eurs 


médecins. 


leurs astes, 


leurs épiciers. leurs journalistes, leurs 


juges, leur 


policiers. Ils mènent une 


vie à part. Ils ont leur quotidien, im- 


primé en bâtonnets. 


Is ont, durant 


toute la guerre, donné de gros sou- 
à la police militaire brésilienne. 
Ils sont rentrés dans l'ordre aujour- 


d'hi 


matin, 


ui, sauf 


que le colonel: trouvé ce 


le nez dans le ruisseau, était 


le soixante-dix-huitième Japonais exé- 
cuté depuis deux mois et demi 
Les Nippons de Sao-Paulo sont des 


gen: 


s très p 


olis, mais qui n'admettent 


180 des meilleurs savants allemands 
travaillent aux U.S. A. à percer 


WRIGHT FIELD, Dayton (Ohio), 
4 décembre. 

N communiqué du dépa: 

ment de la Guerre révèle 
que quatre-vingtsix des 
plus brillants savants allemands 
ent maintenant à Dayton 
des techni militaires 


Quatre-vingt-quatorze autres savants 
allemands travaillent « dans le sud- 
ouest des Etats-Unis » (probablement 
à White Stands, où ont lieu les essais 
sur les projecticles à fusée) et au to- 
tal un millier d'Allemands et d'Au- 
trichiens sont appelés à contribuer aux 
recherches américaines. 

Parmi les savants travaillant à Day- 
ton figurent le Dr Alexander 'Lip- 


le “mur 
transsonique H 


pi génie. 
Messer 
bué 


en chef de la Com- 
midt, à Augsbourg 
a mise au point du 
ux chasseur à propulson pa 
n M. E 
Au cours d'une-intervie 
ed Press. le Dr Lippisch, spé- 
iste de la question. a déclaré qui 
faudrait environ trois ans pour cons- 
truire un avion ayant une utilité pra- 
ue et pouvant, sans danger, se dé- 
placer à une vitesse supérieure à cele 
du sun. Lorsque des avions de ce type 


auront été construits, a affirmé le sa- 


Etats-! 


que 


de | 


is, 


sera possible de traverser les 


du Pacifique à l'Atlanti- 


soit une distance de 4800 kilo- 


s) pou: 
modique de 


lative: 
soit 9.000 


e somme 
dollars. 


1. 600 km à l'heure... 


de 
a 


esse à 

1000 miles (1600 km) à 

explique le Dr. Lippis 
on appelle « le 
où les condition: 


air sont imprévisibles et où les 


hélices et les ailes d'avion normales 


per: 


dent 


leurs 


caractéristiques habi- 


tuelles. Un avion pourrait « percer ce 
mur » en s'élevant à 12000 mètres 


d'al 
plus 


titude. 
s faible 


où la densité de l'air est 
UP. 


et c'est la 
au mensonge ” 


désormé au Brésil, 
nippon qui incendiait les cargaisons de coton de 


‘Résistance 
qui exécute 


et que, durant la guerre, il 


nécessaires aux ollioges de guerre 


pas la bombe atomique. Pour eux. tout 
ce qui a été publié depuis deux ans. 
concernant Hiroshima, la capitulation 

« dédiv du Mikado, n'est 
qu'inventi la propagande enne- 


Prochain article : 


LES RELIGIONS 
ETRANGES 
DU BRESIL _ 


e Japon 
ance 

x halles, 
mot de ce que 


mie. Ils sont 

s'est enfermé 
cible. 1$ 

tins leurs 


ortent 
égume: 
ils ne croient pas 
raconte la radio. Tous ceux qui se 
laissent toucher par la propagande 
alliée sont des traitres qu'il faut abat- 
tre. Une société secrète de tueurs se 
charge de leur exécution, à raison 
d'un par jour. 

Dans l'impossibilité de découvrir 
les coupables, la police brésilienne a 
rêté, ces jours derniers, quatre- 
ngt des chefs de la « résistance au 
nge » et cherche un bateau 
les réexpédier au Japon, afin 

ent se r compie sur 


` Les jardins 


uxuriants_des avenues 
cratiques de Sao-Paulo entou- 
de fleurs les résidences des 


ns rois du Br ds pro- 


sionnement ds. qui 


vitaient, avant l'autre guerre. Ji 
rès et Anatole France à visiter leurs 
pays, faisaient présenter ies armet 


les troupes au leader du socialis- 
au représentant de l'esprit 


trançais 
(Suite en page 2.) 


ÉCLIPSE | 
TOTALE 


DE LUNE 
DIMANCHE 


Dimanche 
la France 


prochain, un phéne- 
a visible dans toute 
ne éclipse totale de 


La lune entrera dans l'ombre 
à 17 h, 10 

$ Elle ment éclipsée 
de IA h 17 

© Elle sortira de l'ombre à 
e L'éciipse se terminers à 


LES FEMMES 
AURONT 


leur nouvelle carte 


de tabac pour janvier 


21 jane 


NOUVEAU VOL 
DE BIJOUX 
A LONDRES 


LONDRES, 4 décembre. 
demi-million de franes de 
été volés à la princesse Hi 
iè: AP.) 


Compa 


VOUS DEVIEMDREZ, 
CLIENTE DES.. 


Plus aun 
oux ont 
de Be 


“FOURRURES ou MORD 


E p ona LAFAYETTE 


4 monture 
pRIx 


A VOTRE 
CONVEMANCE 


r à 4 choix 


MANTEAUX| 
RENARD 
ASTRAKAN 
YEMEN 
PATTES DASTRAUMR 
POULAIN 
CHACAL 


34.907 


E das mam 
KUNGS 
ASTOR 

VISONM 

MARMOTTE 

OPPONUM 

MOUTON 

à des phia 

SURPRE nAnTs! 


FOURRURES NORD 


1I5-1I7-RUE LAFAYETTE 
(PRÉS LA GARE du NORD) 


e la 


guerre 


E maréchal Tchang Kaï Chek a-t-il vraiment pris la déci- 


sion de quitter le pouvoir ? Aucune information ne nous 


l’a encore confirme 


, Le gouvernement chinois a main- 
tenant son « homme-mystère ». 


Avant d'admettre la version de la retraite spectaculaire, rap- 


pelons-nous que le programme d’émancipation 


progressive de la 


Chine prévoyait une période de « tutelle » exercée par le parti 
unique du Kuomintang, après laquelle un certain libéralisme 


devait être introduit dans les 


Tous les Chinois qui font de ia po- 
litique, que ce soient les conservi 
teurs, amis de Tchang Kai Chek, oi 
les communistes . modérés ». partie 
sans de son ennemi Chou en Lai, pré- 
s'inspirer directement des 
trois principes légués au _ peuple 
par le docteur Sun Yat Sen, le 
père de la Révolution chinoise : Na- 
tionalisme, Démocratie, Bien-être du 
Peuple. Mais les conservateurs ont 
comme programme : « Démocratie.. 
plus tard », et les Rouges : « Démo- 
cratie tout de suite » Le maréchal 
Tchang Kal Chek, en  envisageant 
soit de se retirer de la vie politique. 
soit de restreindre simpiement, de 
bonne grâce, les pouvoirs exception- 
neis qui sont ies siens, a peut-être 
voulu rapprocher habilement « plus 
tard » de « tout de suite » et affer- 
mir ainsi sa popularité en Chine 
Etonnant nage de l'Asie mo- 
derne ! Je le revois. tel qu'il m'ap- 
parut à Tehoung King. avec sa fem- 
me, en 1942. Je faisais un voyage 
de journaliste sur les fronts de la 
guerre. Je venais de quitter précipi- 
tamment Rangoun, conquise par les 
Japonais. Poussée par la tornade de 
défaite alliée, j'étais remontée en 
Birmanie du Nord et, de la. jusqu'i 
la capitale provisoire de la Chine 


FN \ Le 


i PAR DAPHNÉ 


Nous sommes en 1044. Le 
roi d'Angleterre, Charles ler. 
kat gus prises aveo le Parles 


inent. Cest la guerre civile, 
Honor de Lun 
rest. qui ott ce récit. 


mois, 


en 1628. De i 
tlle à repuad d'épouser Ri: 
Chard. qu'elle w'a pas revu 


ont amené d'abord Richard à 
Senabiiiy en Cornounilira. où 
Honor aest e oup 

a troupes 
ont oooup ie À 
E pile uant 
d'être contraintes de le uwi 
ter par les smoot de Ri- 
chard, same trouver le fila 
Ge ve dervier Diek, gu'lio- 
nor a caché, 


versés. 


Richard le b: 


A première semaine, après nousi 
être un peu remis, mon beau-frère 
et 

d'évaluer ce qu’il en coûtera 


tre temps. tout ce que l'on pouvait faire 
lit de sauver ce qui restait de la récolte, une 
pièce de terre de 
n'avaient 
bien abinu 
La maison de Fowey avait été pillée de la 
même façon que celle de Menabilly et, sa famille 
n'ayant plus de toit, nous primes la décision de 


pes coupée mals que 


stitutions. 


Tehoung King. la ville des maisons 
noires et des robes bleu vil, perchée. 
ep haut d'interminables escaliers, sur 
une falaise en éperon, au confluent 
de deux fleuves tumultueux, le Kis- 
ling et la Yang Tsé Kiang. Quel 
jours après mon arrivée, le n. 
lissime et Mme Tebang Kai Chek 
m'avaient invitée à venir prendre le 
thé chez eux 

Souvenirs. La voiture officielle 
est venue me chercher au camp de 
presse. Elle me méne à la résidence 


PROCHAIN ARTICLE : 


LES PRECEPTES | 
DU MENAGE TCHANG 


des Tchang. C'est une villa banale, 
de style européen, ni plus belle ni 
plus laide que les maisons habitées 
par des fonctionnaires ou des diplo- 
mates étrangers. Elle manque tota- 
lement de caractère. Le salon, avec 
ses fauteuils ennuyeux et tous pa- 
reils, ferait l'orgueil de n'importe 


Général du Rot 


DU 


MAURIER 


DE vang PAR MENMI THUS 


entreprirent 
it pour ré- 


son intendant 


un coin de la 

livre de comptes, chaque sou perdu solgneuse- 
ment compté et entré en marge. Il faudrait des 
des années, 

maison et rendre 
première. Il ne pouvait être question d'entre- 
rendre vette tâche tant que durerait la guerre. 
Pius tard Ius avait-on dit. la Couronne verrait 
à ce qu'il ne perdit rien. Jonathan connaissait 
comme moi, je crois, la valeur de semblables 
promesses el comme moi aussi il jugeait toute 
réjouissance prématurée, Les rebelles pouvaient 
revenir un jour et les 1ôles se trouveraient ren- 


disait-il, pour restaurer lai 
je domaine à sa condition 


quatore acres que les rebelles 
la pluie avait 


nous diviser. Les Sawlessen furent chez leur| 
frère à Penrice et les Sparke chez d'au 


billy. Je m'apprétais à repartir À 


tres parents à Tawistock. Les Rashleigh 
eux-mêmes avec les enfants se répartirent 
chez des 
qu'on ait pu réparer une aile de Mer: 
Lanrest q 


oches voisins en attendant 


nd j'appris, le cœur très lourd. 


que la maison avait souffert un sort encore plus dur que Menabilly et était 


détruite sans espoir de restauration. 

I ne me restait rien d'autre à 
chez mon frère Jo. à Radford, car 
Parlement, les environs étaient aux 
mains des royalistes et la reddition 
du port et de la garnison n'était. selon 
nos optimistes, qu'une question de 
trois mois au plus. > 

J'aurais préféré, si le choix m'en 
avait été laissé, vivre seule dans une 
chambre nue de Menabilly que de 
retrouver Radford et sa raldeur mais, 
hélas I je n'étais plus qu'un de ces 
malheureux sans toit. dont la guerre 
avait fait des milliers et je devais 
me trouver bien heureuse de toute 
hospitalité qui m'était offerte, d'où 
qu'elle vint. 

J'aurais pu aller chez ma sœur Cœ- 
cilia à Mothercombe ou chez ma sœur 
Bridget à Holbeton, toutes deux de 
plus “agréable compagnie que mon 

que sa position officielle dans le 
Devon avait rendu froid et distant, 
mais je choisis Radford pour la ral- 
son que je serais ainsi à proximité de 
Plymouth, dont Richard dirigeait le 
siège, une fois de plus. Quel espoir. 
devais-je nourrir de le vo’ Dieu seul 
le sait, mais j'étais maintenant prise 
su piège que je m'étais moi-même 
tendu et attendre un mot de lui ou 
une visite d'une heure était ma seule 
raison de vivre. 

— Pourquoi ne pas venir avec mol 
à Buckland? disait Dick implorant, 
dont le tuteur Herbert Ashley avait 
été é le chercher. Je serais heu- 
reux à Buckland, malgré mon père, si 
vous veniez vous y mettre entre nous 


deux. 
— Votre père, lui répondis-je, a as- 
sez à faire sans tenir maisou pour une 


s infirme, déclarait 


nipiga 
iig i f 
i; 


| 


faire que de me réfugier pour un temps 
bien que Plymouth tint toujours pour le 


se jouerait dans le sang et les lar- 
mes et j'embrassai mes chers Rash- 
leigh un à un, jurant de revenir a 
sitôt qu'ils pourraient me recevoir. 

Jonathan m'escorta dans ma litière 
jusqu'à Saltash où Robin vint me 
chercher. J'étais très fatiguée, non 
point tant de la dureté du voyage que 
des tableaux entrevus. Les traces 
d'une guerre ne sont pas belles à 
voir. 

Je comprenais en regardant par les 
rideaux de ma litière que la guerre 
peut faire de chacun de nous une 


bête féroce. 
gets gtalent dressés 
jarché et les corps 


A Saltash, des 
sur la place du 
des soldats rebelles étaient à peine 
ids. Je détournais les yeux quand 
J'entendis Jonathan demander à un 
soldat qui passait quels avaient été 
ieurs erimes, 
C'était un grand et beau garçon qui 
portait sur l'épaule les armes des 
Grenvile. 
— Des crimes ? fit-il avee un ri- 
canement. Aucun. C'étaient des re- 
belles. Is ont été pendus comme des) 
chiens qu'ils sont 
zg a donné cet ordre ? 
= Notre général, bien entendu, sir 
Richard Grenvile. 
Jonathan ne dit rien mais je le vis 
ve et je me rejetai sur mes 
seniant que parce que 
c'était la volonté de Richard et que 
Je l'aimais, j'étais en quelque sorte 
responsable. Nous nous arrétâmes à 
Saltash pour y passer la nuit et le 
lendemain maün Robin vint me cher- 
cher avec une escorte pour me faire 
pesser la Tamar et traverser les ll- 
mes en dehors des défen- 
ses de jusqu'à Radford. 
Robin avait l'air en bonne santé. 
n était bronzé et une fois de plus 
cynique. Je pensai que les hommes, 
en dépit de protestations paci- 
pre pie pour la guerre et 7 
t I n'était pas sous les 
ordres de Richard, mais servait com- 
me colonel d'infanterie avec sir John 
Berkeley. dans l'armée du prince 
Maurice. L nous dit que le roi avait 
décidé de ne pas attaquer en force 
th mais de laisser Grenvile| 
réduire la place par la faim, tandis 
qu'il marcherait, avec le Mau- 
zice vers le Somerset et le Wiltshire 
pour s'y joindre au prince Rupert ei 
avec les forces non encore 
du Parlement. Je pensai aus- 
jugerait très mau- 


besoin que de canons et 


Mais je n'étais qu'une femme et sup- 


geele familie bourgeoise d'Europe où 
l'Amérique. 

J'attends quelques instants. Puis 
Mme Tchang entre — mince, élégan- 


st tout de la visiteuse qu'elle 
aujourd'hui :, depuis mes 

. jusqu'aux tournées de con- 
férences oue j'ai fait 
Elle sait déjà ce que j'ai vu en Chi- 
ne. et aussi ce que je n'ai pas vu 
Elle me pose des questions — peu 
bienveillantes ! — sur T'U.R.S.S. d'où 
je . et sur les Anglais Pearl 
Harbour, la chute de Hong Kong. la 
capitulation de Singapour, l'ont pro- 
tondément bouleversée, même indi- 
gnée. Elle me fait remarquer acerbe: 
ment que les armées chinoises « ont 
reculé, certes, mais n'ont jamais ca- 
pitulé une seule fois, en quatre ans 
et demi de guerre » 


Mme Tchang et Nehru 


Je lui dis que je vais retourner 
aux Indes. Aussitôt elle me demande 
si je verrai Nehru. Elle le connait 
bien : elle parle du leader hindou 
avec une admiration intense. Ses 
deux sœurs, Mme Kung et l'exquise 
Mme Sun Yat Sen. la veuve du chef 
révolutionnaire, m'ont, elles aussi. 
parlé de Nehru. Pour les Chinois, ij 
ne représente pas seulement un desi 
groupes de l'Inde. je parti du Con- 


« est » l'inde. Les fonction. 
naires de Tchoung King parlent beau- 
coup plus de lui que de . dont| 


la pacifisme les irrite et les gêne. 
Une partie de ma conversation avec 


Mme sur les organi- 
sations auequeles EX — 
particulièrement : le Mouvement de 
la Vie Nouvelle (sorte de Y.MCA. 
les Volontaires de la Zone 


de Guerre, la Li Bies- 
Amis du Blessé. 


Croix- 
Rouge Chinoise. les Orphelinats del 
Guerre. Je sais qu'elle a 
« personnellement » quelque quaran- 
te mille orphelins, victimes des bom- 
bardements et des grandes migrations 
Mme Tchang me parle aussi de ceux 
qu'elle surnomme « ses boys » : ler 
courageux aviateurs américains du 
groupe de volontaires du colonel 
Crennault les Tigres Volants. Pen- 
dant plusieurs années, Mailing — 
c'est le prénom de cette femme sut- 
prenante — a porté je titre officiel 
de « chef de l'aviation chinoise ». 
Puls elle a abandonné ce poste pour 
se consacrer à diverses organisations 
de secours. 


Malling, Eling, p. Elles ont 
fait, vraiment, une extraor- 
dinaire, cés filles ini tes et bel- 
les du défunt Charles un Chi- 


nois élevé en ‘un riche 
ane attire piani Ce 
lisé l'impression et la on 


et 
de la Bible.. Comme leur père. les| 
trois filles ont fait des études dans 


des collèges américains. De retour à 
Changhai, elles ont fait entrer dans 


| Monsieur Pat O'Brien, | 


aux bons soins | 


du Roi... ou du Pape 


LONDRES, *4 décembre (dépè- 
che « Paris-presse »). — L'acteur 


Pat ©' Brien fait actuellement un 


époux. 


est 
par Eve CURIE 


l'origine. n'était pas chrétien. Ce fut 
mème un obstacle à son mariage. 
Mais sous l'influence de sa femme. 
Tchang se et À étudior, là Bible, Iui 
aussi. Et aj quelque em- 
i k Li miola oe 

Mme Tchang vient de mg dire. pen- 


allés anglo-saxons. » 
Quelques instants 
s'ouvre. Le Géné: 


lus tard, la porte 
ime parait 


Le sénateur américain 
Bilbo a-t-il empèêché 


les noirs de voter? — 


PLUS DE 
PAPIER 
D'ARGENT 
EN FRANCE 


Un incendie a détruit la 
seule usine qui le fabri- 
quait, près de Grenoble 
TRE der are 


les usines d'aluminum de Froges. à 
vingt kilomètres environ de Grenoble 
Pendant plus de six heures les | 


pompiers luttèrent contre le feu qui | 
B°advoré 3000 mètres carrés de Da! 
| 


timents. Les dommages sont de l'o! 
dre de 40 millions environ. 


Parce qu'un ouvri 
refuse de se syndiquer | 


LONDRES 
sera-t-il 
privé de métro ?| 


exécution. 

Les ouvriers ont décidé de cesser 
le travail à la suite du refus de l'un 
d'entre eux de faire partie du syn- 
dicat. Ce dernier. M. Willam Clark. 
a déclaré que son refus avait pour 
motif des objections de À 

ouvriers ont alors répondu que 
leur “conscience leur interdisait +de 
travailler avec un non syndiqué. — 


St, à réel, 
i Belle Au 


75.000 fr. 3.000 m. 


re (Laub.}. 64 
102 Sunny Day (Dornalet.) 64 
103 ette (Douguedr.). 64 
ioi Fol Entant (Emery) … 64 
103 Sauvetat (Gauthier), » L 
l Enfant, Pompeti 
les” meilleurs utres Bele 
Aurore fait partie d'un en- 
frainement en pleine forme. 
Je désigne : FOL ENFANT] 
pett 
Outsider: Belle Aurere. 


PRIX DUQUESNE 


Minmac (Magnier) . 
HA Atouts (X.) 


Œverat) . 


308 Sérapis (Palmer) „s... 67 
| Sot Tante Laure (Dons. 63 | RER et 
505 Le Sowvenir (Gaum.) 64 


Blue Butterfly peut mener 
sa tâche à bie 

poids. Pare 
fuellement 
Tante Laure reste 
bonnes courses en plat. 


Le 5 décembre à Auteuil 


13 heures 


Lès portants ne sont pas très nombreux, mais les diffé- 
ventes épreuves se présentent jort ouvertes. La principale 
allocation de la journée, le priz Mortemart, réunira quel- 
ques bons spécialistes des haies. 


Je PARE 


te Laure. 


PRIX HARRY 


M, son 

Virer est ac- 

en bonne forme. 
sur 


sea Miriifor (Thirion) 
003 Geid Crew: 
004 Watehman 


Outsider: Bise Butterfiy. 


St., 150.000 fr, 3.800 m. 


(Leurson) 67 
(Plaine 4.). 66 


et à Madame Tchang 
au pire 
moment 


11 est plus petit, plus maigre et phie 
eru. 1l 


mii 
nli 
ihi 
ii 


At 
pige 
EENS 


(Copyriant 1918 Eve Curie et 
piemmerion de Voyegs parmi ice quer 
riera +). 


Son procès passionne l'opinion aux U. S. A. | 


(De notre envoyé spécial permanent Lionel DURAND) | 


NEW-YORK, 4 décembre (por côble 

Un procès se déroule actuellement dans le sud des Etats-Unis, qui | 
peuionne l'opinion publique eméricaine. Le chef d'accusation est le | 
racisme, et choque citoyen eméricain est conscient de la gravité de ce | 
problème qui affecte treize millions de noirs et huit millions de juifs. | 


Le sénateur Théodore 


élu, par trois fois, eu Congrès. 

Bilbo est également accusé d'avoir 
incité la population blanche du Missis- 
sipi à empêcher les noirs d'exercer 
leurs droits constitutionnels, bien que 
ces derniers soient en majorité dans 
cet Etat 

Devant la commission parlementaire 
de cinq membres. dont le président 
est le sénateur Ellender, de la Loui- 
siane, près de trente négres ont défilé, 
Malgré la crainte des réprésallles, fls 
ont raconté comment ils ont été bat- 


ilbo, détenteur dı 
Klux-Kion de l'Etat du Mississipi, fait l'objet d'une instruction judi 
tendent à éclaircir les circonstances irrégulières 


corte n° 40 


lesquelles 


bre de parlementaires ont l'intention 
de s'opposer à la prestation du ser- 
ment de Théodore Bilbo. lors de la 
réunion du nouveau Congrès, en jan 

vier prochain, On craint fort cepen- 
dant, ici, que cette action. prenant 
un caractère politique, les démocrates 
du Sud ne renforcent leurs traditions 
racistes et que cette situation donne 
lieu à une recrudescence de l'activité 
du Ku Klux Klan. | 


HEATRES 


Opéra 
Opéra-Comiq, 
Com. Fran 


Daunou 2 
Edouard-Vii 
GaïtéLyr, .. 21 


Potiniere 


Les Saufons. 
Louise 


20,45 
“Salle Richelieu) Le Mar. de Figaro. 
Les Mal Aimés. 


Hôtel des Neiges. 


Com. - Frang. 20,45 


(8. Luxembourg) 


Roméo et Jeannette 
La Folle de Chaillot 
Avant le Derby. 
Le rev. Capue. 
Crésnciers 

Les Chasseurs d'im 
Vs ne l'em. p. av. v 
On dem. un mén. 
? Azais. 

21 Des sour., et des h. 
Les Cent Vierges. 
Plainte e. inconnu. 
Bat. d. m. caresses. 
Les Parents terribl 


La vie de G. Sand 

Un ange passe. 

Madeleine Jeux d'Esprits 
Mathurins L'extr. Capt. Smith 


Qu. le diab. y serait. 
Aup, de ma blonde 
No, No, Nanette. 
Faiindor. 

Vire-Vent. 

La Mégère appriv. 
Les Revenanta 
Georges et Margaret 
Dese. on vs dem. 
Embrassez moi 
Chiche ! 


Renaissance Les Dern, Selgneurs. 
| Sar -Bernh La Terre est conde. 
Paris. 251 7 Valérie. 

5045 Balthazar. 


|Les DESCENDAN 


MUSIC-HALLS 


-CHANSONNIERS 


27 Huis clos 


C. .... #1. Bourvil, Ulmer. 
mbra . 2045 P. Mingand R. Vent 
Robino A  E Célis, F Daly 
Cas. Montp. 2045 La Belle de Cadix. 
Cas. de 0.20 Paris Extra-Dry 
Earonée J'Y crois 
15 C'est de la tolle. 
Ó. N. U. (Revue). 
1 En rvenant d'ia 
130 Ta Tois renait 


Rude la Paix 


a E A AT 
[DE NELSON EX or me 


[ne toucheront 


| š 
| plus de pension 


LONDRES, 4 décembre 
gré les cris de Fo 


, rédigé à la 
eille de ia célèbre bataille, Neison 
désignait comme bénéficiaires 
| des largesses gouvernementales que 
Indy Hamilton et leur fille 

Le projet de loi stipule que là 

être ve 

héritier 


tus, emprsonnés et menacés afin qu'ils 
ne votent pas contre Bilbo. Ceux qui 
n'étaient pas battus étaient intimidés 
par des questions auxquelles iis ne 
pouvaient pas répondre 

qu'une ume électorale ? ». 
question posée par un fonctionnaire | 
chargé d'enregistrer le vote, le nègre 
Nathaniel Lewis ne sut pas répondre, 
il n'avait jamais vu une ume de sa 
vie puisqu'il n'avait jamais été 

à voter dans l'Etat 


A cette 


La plupart des témoins ainsi inter- | 


rogės ont affirmé qu'ils tenaient le 
sénateur Bilbo pour directement res 
ponsable des actes de violence dont 
ils avaient falt l'objet 

Dans ses discours électoraux. Bilbo 
avait publiquement déclaré que le 
seul moyen d'empêcher un noir de 
voter était de lui rendre visite la nuit 
précédant les élections afin de le 
« persuader ». C'est ainsi qu'un Etat 
dont la population est dominée par 
les noirs put élire par trois fois un 
sénateur dont les sentiments racistes 
sont bien connus. 


Bilbo doit publier, dès le début de 
l'année prochaine, wn livre sur la 
question raci: 


dans lequel 11 préco- 
nise la déportation des 13 millions de 
noirs américains en Afrique ! 

Tout récemment, il s'adresait à 
de cinq millions d'auditeurs, à 
la radio américaine, pour annoncer 
qu'il continue à participer à l'act- 
vité de la société secrète du Ku Klux 
Kian, plus connu ici sous le nom de 
« l'Empire invisible des Chevaliers 
du Klan » 

Quelle est donc l£ portée d'une teile 


instruction judiciaire menée par un| 


sénateur sudiste, partageant une bon- 
DeD te dus cosvietione res de 


Elle n été réclamée par le 
parti républicain dont un grand nom- 


005 Fricotin (Palmer) … 
006 Han d'Isinnde (Delfarg.} 65 
608 Karillo (Douguedroit). 64 
600 Le Drôle (Vaissier) .… 64 
6il Puylaurens (Plaine) .… 64 
419 Condjuteur (X.). 64 
613 Porphyrion (Spenel, 4.) 64 
616 Bolide (Dornaletche) .… 60 

Stirlitlor reste sur un bon 
[succès Fricotin sera dange- 

laurens 


reux. Puy! taire 
des débuts victorieux ici. 


A vi- 


ur être recommandé. Han, 
l'Islande est en pleine torme.. 


Je désigne : PUYLAURENS 
let Fricoti 


sn 68 | Outsider : 


Condjuteur. 
PRIX DE PASSY 
| Haies, 100.000 fr, 3.100 m. 


| RAPIA, 


Minmac 
Outsider : Quatre Atouts. 


PRIX D'ACHERES 
Hales, 150.000 fr, 3.100 m. 
301 Amaäiya (Vaissier) „83; 


i 
302 Torpilleur (Donguy) … 62 
208 Baluchon (Vaissier) 


SURVEILLONS DEMAIN 


CASTLE REEF, qui pourrait causer une surprise. 

qui soute bien au travail, 

| LE DROLE, qui peut confirmer son récent succès 
SERAPIS, qui profiters de la forme de 
FRICOTIN, dont les débuts en steeple, 


| BT nee ie DR et 


MEMENTO-COURSES 
AUTEUIL 3 DECEMBRE 


sn entrainement 
à Enghien, avoient | 


] | 701 Paul (Bonneau) … 
| | 102 Ourson (Robin) 
| | 103 Larmor (Gin … 
| | 104 Thoretou (Douchin) 
| | 105 Arrios Simons) 
106 Vasio (Vaissier) 
WI La Bruyère (Guérin) 
Lot modeste, dans lequel 
nous retiendrons Paul, Lar- 


mor et Arrius. Larmor repré. 
sente la meilleure forme. 


Bazzar 


28 


305 Thormeya (Morel WIZARD OF OZ, o fini fort. N'est pos loin d'une victoire. 
MICKLENE, « très bien débuté. | Outsider : Arrh 
SIR SONG, m RSS 
TANICK, a fait une course malheureuse. Ne doit pos être | | cheval du jour 
LES MALECOTS 


Amfidiya a couru en pro- 

récemment. Goldrinı 
r deux bonnes pla- 
ia peut causer 


condomné sur cette sorti 
SYBARITE, a bien couru, sans trop pousser. À suivre. 


Le coup de deux piocé : | 
PARE A VIRER-LARMOR , 


|| 
| 


surprise. de même que Bibi. 
pig désigne : GOUDRENG et | 


Outsider : | 


Amtidiya. 


Lautaret est @ette fois bien R. 
. Les Malécots a déjà N 
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Sir 2 
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PRIX DE SAINT-MALO 


1°28"4/10, — 22 partants 
. 502. 50%, 504. 505, 508, 
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eow, dii. oia, 
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aà Mme P. Herbiot 
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Coadjuteur est trop décevant 


| 
| 


“«s:Vers le chômage intégral 


des industries aux U.S.A. 


admis | 


à la suite des restric- 


tions de transports 


ETAT D'URGENCE A OAKLAND 


C 


d'outrage à la magistrature. 


quée à M. John Lewi 


Ce jugement a provoqué une réaction immédiate, 
les travailleurs des mines d'anthracite. Ceux-ci ont formul 
ces de grève générale dans tout le pays 


condamnation. 

Il ne semble pas que le président 
Truman envisage d'adresser prochai 
nement un appel aux grévistes. appel 
qui, sil était rejeté, mettrait son 
prestige à une rude épreuve. 

Cependant, les restrictions impo- 
sées hier soir à Ja circulation des che 
mins de fer, en vue de préserver les 
stocks de charbon existants, menacer: 
de faire monter en flèche le nombre 
des chômeurs aux Etats Unis 

L'Association du commerce et de 
l'industrie de New-York annonce de 
son côté que les nouvelles mesures 
vont amener « une paralysie et un 
isolement » presque complet des in 
dustries de la plus grande ville améri- 
caine, déjà atteinte par la grève du 
charbon. Une grande partie des deux 
millions et demi de travailleurs new 


WASHINGTON, 4 décembre. 


EST ce matin que la Cour fédérale dira quelle peine sera appli- 
chef du syndicat des mineurs, qui a 
connu coupable — ainsi que les 400.000 mineurs en grève — 


urtout parmi 
d 


John Lewis it l'objet d'une 
yorkais vont se trouver réduits 
d'inactivité 

Enfin, à 


les porte-pi 
déclaré que la grève de pi 
commencée hier, par 100.000 travail- 
leurs, pourrait s'étendre aujourd'hui 


le maire a annoncé qu'il allait procla 
mer l'état d'urgence. Dans cette ville 
qui compie un million d'habitant 


l'industrie et les tranports sont com- 
plétement paralysés 

D'autre part, le transport des mar- 
chandises vers les ports des Etats- 
Unis, pour expédition outre-mer esi 
interdit depuis minuit 

Cet embargo affecte toutes les mar- 
chandises, à l'exception des aliments 


et du carburant. Ainsi. l'envoi de co-| Re 


lis en France sera arrêté 


€ 
Médrane … 21 


Seal 
Vivienne 


Cinépr. 


Dans un fautesil 


2045 Tigres Royaux 
Les chevaux fantô- 
mes, P, Alizes, 


CINEMA 


Le Visiteur. 
Macadam 

La Bataille du rail 
Symphonie pastorale 
La Preste fiimée. 
Rendez-vous À min. 
Les Enf. du Paradis 
Volpone 

Le Visiteur 

La delle et la Bêl 
Macadam. 

La Belle 


Le cab du gd lars 
Mission clandestine. 
Le Visiteur, 


Le Père tranquille. 
Qusi des Brumes 
Le jugement dernier 
Macadam. 
Macadam, 


FILMS PARLANT ANGLAIS 


Acriealteurs Le temme au portr. 

Artistie, 14,30, 30,30 Le cr. vient à ja An. 

Avenue .......... Les Cinq Secrets 
du Désert 


Brève rencontre. 
La folle alouett 

Ma L et ses frie 
Femme ou Démon. 


Caméo 
Ciné Opéra: Chercheurs d'or, 
épr. Chr Les trois mar. de 
Laurel et Hardy. 
Clichy Palace Le suspect 
Delambre | Tu m'appartiens, 
Eiysėes Cinéma .. Dixie. 
Ermitage sc... L'intrig, de Saragota 
Les mains qui tuent 
Chercheurs d'or. 
La Soiendeur des 
‘Auberson. 
Tu m'apoartiens, 
L'Etrangère. 
Le suspect. 
Ti était une pet. Ale. 


Ville ouverte 
Prof, Schnocie, 
Back Street. 
:::: Citizen Kane. 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 


Guerre au crime. 

Ville ouverte 

Le signe de Zorro 

Ass, sur la mort 

Ville ouverte. 

Fantasia. 

Bréve rencontre. 

Mrs Miriver, 

Vendetta. 

Ville ouverte. 

Le signe de Zorro 

Max Linder L'intrig. de Saragoia 

Midi-Minait Les mille et une n. 

La route semée d'ét 

L'Etrangère. 

Les Cinq Secrets 
du Désert. 


La temme au portr. 
Mrs Miniver, 


(Républ. 


A Sao-Paulo, 


(Suite de l'article 
de Merry BROMBERGER } 


La crise du café, la dictature de 
Vargas les a écartés du pouvoir. Le 
coton a détrôné le café. D'autres ma- 
gnais occupent la vedette. L'industrie 
nouvelle née pendant la guerre a fait 
lever des fortunes neuves avec une 
rapidité fantastique. Certaines usines 
de Sao-Paulo. dans la seule année 
passée, ont remboursé 45 fois leur 
capital, Sao-Paulo prend. aujour- 
d'hul. une extension verticale éton- 
nante. 

De ma fenêtre, plus exactement de 
celle de l'aimable ingénieur francais 
qui m'a recueilli dans sa chambr 
un lit d'hôtel est aussi rare ici qu'une 
chute de neige —, je vois huit édifices 
colosaux en construction 

A Sao-Paulo, une maison sort de 
terre toutes les sept minutes, un grat- 
te-ciel tous les quinze jours. Le plus 
plus intéressent, c'est quand le grat- 
te-ciel s'enfonce dans la terre. Lors- 
que l'ancien cordonnier Matarazzo eut 


sa fortune. Sa banque por- 
À son fronton les noms de se 
suceursales : New-York. Yokohama, 
Amsterdam. Londres, Buenos-Aires, 
. ete. comme l'Arc de Triem- 
Fa les victoires impériales. Le buil- 
ding s'étendait sur un nombre consi- 
érable de mètres carrés, Son fils 
était comte, sa fille mariée avec un 
grand d'Espagne. lui-mème par enno- 
t avait je droit d'appeler le 

Toi, d'Halle son cousin. 
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toutes les 


1i n'y a rien à voir à Sao-Paulo, 
Dans le centre, rien que les gra 
ciel et entre les jambes des gratte-ci 
des gens plantés sur les trottoirs qui 
tiennent en plein air des bourses per- 
manentes de café, de coton, de pierres 
précieuses, de terrains, de billets de 
loterie. 


Il est difficile de parler 
avec la France... 


L'orgueil de la ville 
tron, Car 


est un cyclo. 
les recherches atomiques y 


sont très poussées. Mais on n'inter- 

viewe pas les cyclotrons 
J'ai déjeuné, chez un architecte 
s qui construit des gratte-ciel 


un gros entrepreneur français 
monte et qui équipe ici des us 
vec des machines fabriquées dans 
le Nord et dans DES ee Gm 
ny irès ditfictie 
elui-ci, de parler 
la France. Je ae sais pas ce qui vous 
arrive, 

je ne parle pas des lenteurs des fabri 
€ctions françaises, On trouve ici admi 
rable que votre pays puisse expédier 
des machines au Brésil, même avec 
de longs d 


pour 


de livraison... 
je téléphone à Paris pour Proposer 
une affaire. Je câble ensuite les de- 
laiis Je demande une réponse imme. 
diate Ici, il aut faire vite, très vite 
Les millions pleuvent, mais 4) faut es 
saisis par les cheveux. De Paris, on 
me répond par lettre que l'affaire est 
mise À l'étude. Un m'écrit par bateau, 


pour réduire les frais de poste. Qua 
l'acceptation tinale, 


été construite par mon concur. 
reat et les machines anglaises sont 


Les villes mortes revivent 
le dimanche 


A Sao-Paulo, or traite 
a'énormes afaires de eate. Hoy a 
15 millions de racs à vendre à o tr 
le kilo. Mais 'e coton a pris le pas 


sur le café, en buurse comme dans 
les profondeurs je l'immense Etat 
Le cate d'aileurs, epuisé en 


vinpteing ans les Vieilles terres où se 
cuelllirent avant guerre les récoltes 
catastrophiques de ia surabondance. 
De nouvelles caravanes vers l'ouest 
se sont formées. Les gens sont parus 
ave: de grands chariots vers les ter 
res neuves. Six mois de t-avail font 
un tapis de neige de ia ouate natu- 


jle. 
Les vieilles villes ont été abandon- 
nées comme Itu, comme Ouro-Preto. 
classée tout entière monument histori- 


7 minutes 


Qua Personne ne les habite plus. Lès 
bougainvilliers continuent de mêler des 
fleurs à leurs ombres, dans les ave. 
nues abandonnées, Mais les ‘filles ne 
tirent plus sur jes branches pour met- 


tre des fleurs dans leurs cheveux 
Les arbres, dans les cours, enfoncent 
doucement” les murs La peinture 


s'écaille à la façade de l'église rococo. 
nes sont déteintes. Des vo- 
arrachés par le vent 
se sont eflondrés 
villes du dimanche. 
aque dimanche à 10 heures 
u Bois Dormant que mang 
la végétation luxuriante, qui 
urne doucement à la forêt vierge 
éveille. 


Un fiot de Packard et de Chrysler 
soulevant la poudre des pistes deser- 
tes deverse au creux de son silence 
des cascades de rires. Le gros curé a 
rouvert les portes de son église, Les 
« fazienderos » qui aux environs font 
de l'élevage maigre, une vache Dar dix 
hectares sur les anciennes plantations 
retournées à ia broussaille, rent 
pour la messe avec leurs familles 
Aprés l'office, sur la place tendue d'u: 
tapis d'herbe, les je 

corso, Les garçons 


de leurs mères ou en 
véniles, leur lançant 
fois un madrigal. Ps 
les serviteurs noirs ou cuivrés ont © 
vert les portes. Les cheminées éteintes 
fument à nouveau. On déjeune en vilie. 
guitare égrène quelques notes. 
ttarde sur le pas 

n voisin, Et puis, 
les serrures grincent 
Les belles dames montent 
ckard et les négresses dans 


Une jeune fille 
de sa porte avec 
À trois heures 

de nouveau 


A 900 kilomètres d'ltu 
Tupan est née. Tupan n'existait pas 
en 1944. Elle a 50.000 habitants en 1949 
et ses baraquements de bois deviennent 
déjà des villas de briques, Elle a un 
hôpital — où qu'ils soient les Portu- 

commencent d'abord par construi- 
un hôpital — des écoles, un aéro- 
drome. 

Le café se cultive encore au Brésil 
sur 2500.000 hectares. Le coton, cette 
année, se déploie sur le même es- 
pace. Mais il rapporte à ses produc- 
teurs 2 milliards et demi de cruzeiros, 
un milliard de plus que le café. 

Le coton étend chaque jour davan- 
tage son Voile de mariée entretissé d'or 
su” l'Etat de Sao-Paulo Jusqu'ai 
jour où la Georgie, la Virginie, la 
Louisiane recommenceront à s'émou- 
voir de la concurrence brésilienne. 

(Copyright 1946 by Merry Bromber- 
ver and Paris-presse.) 


la morte, 


7 


Le procès des gardes de Châteldon 


Pourvoyeur de la Gestapo 


Meunier 


qu'il cachait 15 tonnes d'armes 
pour la Résistance || 


prétend 


dans le château de Laval ! 


Compte rendu d'audience de MAITREPIERRE | 


L 


lumière ce que les 


ANGERS, 4 décembre. | 


‘interrogatoire des membres de ia garde personnelle de Laval est} 
terminé : successivement individuel et collectif, il a mis en pleine | 
bats eussent gagné à la présence des deux | 


contumax : Menneret et Bessedoux et surtout du retardataire disjoint, | 


DEUX AVIATEURS | 
avaient livré 
leur appareil 


aux Allemands | 


Ils sont condamnés 
à cinq ans de prison 


Intoxiqués par la propagande de 
Vichy, deux aviateurs, René Lavie 
et Roger Queguiner, 2 ans, s'envo- 
laient d'Afrique du Nord, le 11 jan- 
vier 1943, apr le débarquement amé- 
ricain, et atterrissaient à Sète. Ils fu- 
rent relächés par les Allemands. qui 
f'emparèrent de l'avion. et félicités 
— di teils — par le maréchal Pé- 
tain. pour avoir quitté les rangs al 
liés et essayé de saboter leur appi 
reil sur le sol français. 

is prirent du service dans l'avis- | 
tion allemande. Condamnés à mort 
par contumace, à Alger, tis compa- | 
ralssent aujourd'hui devant le pre- 

t tribunal militaire 
s sont défendus par M* Isorni et 
e Candelier. 

Nous avions prété serment à 
Pétain », telle est leur défense. 

René Lavie et Roger Queguiner 
été condamnés chacun à 5 ans 
prison et 5 ans d'interdiction des 
droits eiviques. 


ont 


82 


Les ouvriers boulangers 
de la région parisienne | 
réclament : | 


— Suppression du tra-| 
vail de nait ; 

— Les arriérés de sa-| 
laires. 


Les ouvriers boulangers des dépar- | 
tements de la Seine et de Seine-et- | 
Oise ont été conviés, par le syndicat | 
confédéré de la région parisienne, a| 
assister à un meeting qui se déroule- | 
ra, en fin d'après-midi, dans la gran- | 
de salle de la Bourse du Travail 

Cette démonstration, tout comme 
celle qui eut lieu devant l'Hôtel de 
Ville, au mois de juillet, a pour but 
de réclamer la suppression du travail 
de nuit dans les boulangeries, 
d'hygiène dans les fournils et le pai 
ment, par les patrons, d'un arriéré 
de salaires promis par eux depuis 
l'augmentation du prix du pain. 

M. Racamond représentera ia C.G.T. 
à ce meeting. 


Une bande de voleurs! 
de pneus pillaient le! 
parc de Vincennes 


La police judiciaire vient d'arrêter | 
Raymond Pompon, 29 ans, 45. rue | 
de Montreuil, à Vincennes : Alfred | 
Largillière, 25 ans, électricien. 26. rue | 
Roubleau. à Fontenay-sous-Bois : Al- | 
bert Verdun, dit Bébert, 33 ans, trans- 

orteur, 118. rue Jea 

localité ; André Geni 
tre en lettres, 182, 

ublique, même i 
Legrand. tôlier. 3: 6. rue Rou- | 
bleau, à Fontenay-sous-Bois, l'Ita-| 
lien Orelio Patrizri. 26 ans, garagiste, | 
2. rue Rochebrune. à Montreull-sous- | 
Fols et Joseph Guegano. 37 ans, mé- | 
canicien, 4, rue Roubleau, à Fonte- | 
nay-sous-Bois. | 

Tous avaient pris rendez-vous, mer- | 
gredi dernier, à 18 h. 30, au bois de 
Vincennes, à proximité du parc auto- 
mobile. Verdun faisait le guet sur la 
route, près de son camion, pendant 
que les autres perçaient le grillage. 
entraient dans le parc et déboulon 
naient des roues. Trente-neuf roues 


complètes furent ainsi chargées surf tants d'une roulotte ont incendié leur 


‘amion et emmenées chez Patrizzi 
Des perquisitions opérées après les 


arrestations, ont permis. 
'ompon, 


découvrir chez 


me de 130.000 francs provenant de la 
vente des pneus. 


- 
oi 
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Wonder 
bande, 48 tubes de morphine cachés] La pile 
dans ia cheminée, ainsi qu'une som-| s'en sert 


LARBARABANR 


le commissaire Vidal. | 


C'est ce dernier, en effet, qui orga- 
nisa et commanda contre une ferme 
résistante de la Corrèze, cetie A 
dition . siège en règle. 
incendie et pillage © ia cit. à laquelle | 
l'accusation fait un sort particulier. 

qu'elle n'avait rien à voir avec| 
E protection personnelle de Lava: | 

N ne restait done à examiner qu'une | 
quinzaine d'arrestations irrégulières | 
opérées par Meunier, avec une vio.| 
lence et une brutalité que ce dernier | 
e laisse pas de reconnaitre. Et, sur- 
tout, la livraison des personnes arré- 
tées à la Gestapo, à la Milice et aux 
Renseignements généraux : excès de | 
zèle collaborateur, qui aboutirent à| 
des déportations. celle en particulier 
du gendarme Nesmond, qui n'en est} 
pas reveni 

— I] y avait parmi nous, explique 
l'accusé, beaucoup de réfractaires et 
méme deux condamnés à mort par 
défaut, qu'il fallait protéger contre 
leur propre imprudence. Et aussi des | 
hommes de main que la Miiiee et la| 
Gestapo nous avaient imposés et dont | 
1) fallait se méfier : notre Inaetion| 
aurait été dénoncée à coup sûr. 

l'interrogatoire preadra fin sur} 
ceite déclaration stupéfante de la 
brute 

— Est-ce que j'ai jamais trahi la| 
vrale Résistance ? Savez-vous qu'il y| 
avait, dans le château même de Laval. | 
plus de quinze tonnes d'armes et de | 
munitions ? Qu'un beau jour, Laval a 
pris peur et qu'il a dit : 

— + Allez, alles, fourrez-moi tout ça | 
» chez Meunier | » Et que les « flics » | 
qui venaient me voir plétinalent sur 
un stock de cartouches qui pouvait | 
me faire sauter ou fusiller ? 

relations si cordiales avec la 
Gestapo ? | 

La revue de son effectif offerte «| 
un officier allemand ? 

— À la suite du banquet que je leur 
ai donné, dit-il. fis ont renoncé à la 
vérification quotidienne de nos iden- 
Htés qui aurait fini par coûter cher à 
la plupart de nos hommes “Et puis 
quoi! Collaborateur? Bien sûr que 
Je l'ai été, en apparence ! La consigne 
de Roure n'était-elle pas : « Nous 

dans la coupe des Fritz.| 
pparente et en tirer le plus | 
» poisible, » 


Autre son de cloche | 


La déposition de l'inspecteur De-| 
guerry. rendant compte de son en- | 
quête, va définir très exactement la | 
culpabilité des douze accusés en re- | 
gard du Code pénal | 


— Ils ont excédé continuellement | 
leurs attributions groupe de dé- 
fense. iis n'a se mèler 
de politique : or. ils n'ont fait que 
cela. Le seul attentat dont Laval a 


été menacé à Vichy, une bombe sur 
la route de Châteldon fut découvert 
As jempe, le ont aussi fait preuve d'un 
zèle intempestif, erroné de 
discipline, ou simpl bas en vio- 
lant d'ailleurs toutes les règles de la 
procédure : les qu'ils arrétalent 
n'avaient pas à être livrés à la Mie 
lice, à la Gestapo et à M. Poinsot 
des renseignements généraux, un as- 
sassin qualifié, qui aura eu trots cents 
crimes sur la conscience et qui devait 
être fusilé. 1 fallait aviser le Par- 
ga et on ne l'a jamais fait. Excès 
zèle, violation de toutes les rè- | 
gles, voilà leur crime et ce qui a| 
coûté ia vie du gendarme Nesmond. 
» Personne n'avait chargé Meunier | 
de faire la chasse aux réfractaires :| 
11 était là pour garder la personne du | 
chef du gouvernement et rien autre | 
ose. > 


Marx DORMOY 
EST CITE | 


à l’ordre de la nation 


Le « Journal Officiel a publié. | 
ce matin, la citation à l'ordre de ia| 
ration de Marx Dormoy, ancien mi 
nistre : 

Ardent patriote et grand serviteur | 
du pays qui, dès juillet 140, prit 
sition contre le gouvernement de Vi- 
chy et conserva toujours une foi iné- | 
branlable dans la victoire finale, | 


TRAGEDIE GITANE 


Auxerre, 3 décembre. Les babl- 


juipés avec der piles Wonder. 
onder ne s'use que si l'on 


Tirage de la 40 tranche 


ce soir, à 20 b. 30 


au Palais de Chaillot 
. 


Au programme 


Spectacle de Variétés 


avec le concours de 


Madeleine Sologne 
ENTREE GRATUITE 


ALAN 


ÉBÉ LAN 
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UNIQUE A PARIS 


Fauteuils Cuir 
à 15.375 Frs. 


Nous mettons en vente jusqu'à épui- 
sement un lot de beaux et conforta 
bles fauteuils cuir patiné neufs at 
prix exceptionnei de 15375 fr. Nous 
Diesentons égaiement in autre mo 
dèle de fauteuil grand confort è 
18000 fr Ces fauteuils sont visibles |} 
aux Etablissements ROCHE 
1416, In. me de Lyon, Paris 
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sow travaux DECORATION o 
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Un conseiller général | 
charentais a dit : 


“M. Farge n'est pas | 
Lun ministre potable...” 


| et M. Farge lui réclame 
lun million 


BORDEAU: 
sait 


Est-ce que le ministre Farge 
istre potable ? Mon vœu 


PARISIENS 

à vos poches... 
pour couvrir le déficit 
budgétaire de la capitale 


Le projet de budget de la Ville de 
Paris pour 1947 prévoit un déficit ini 
tial de plus de quatre milliards. Pour 
le couvrir, M. Hamon, rapporteur gė. 
néral, propose une série de mesures 
dont certaines doivent aggraver sen 
siblement la fiscalité qui frappe déjà | 
les Parisiens. 

Citons, entre autres, 
de la taxe de balaya 
sur les ordures mi 


augmentation | 
de la taxe | 


1.30 à 2 % (un vote de l'Assemblée 
nationale étant toutefois nécessaire 
pour cette dernière) : une taxe pro- 
gressive sur la valeur en capital des 
immeubles; augmentation de la taxe | 
sur la licence des débitants de bois- 


parisiens, sous la forme de 127 centi- | 
mes additionnels, 


| 
son et sur les locaux professionnels. | 

Et enfin 200 millions seraient de- | 
mandés directement aux contribuables | 


Vous saurez 
tout de même que.. 
DANS LE MONDE | 


© BRUXELLES, — Par une note aux 
Nations-Unies, la Belgique dema: 
de une rectification de sa frontière | 
dans la région de Montjoie. | 


© HERFORD. — Le quartier général 
britaonique annonce que la eon-| 
damnation à mort du général Fal- 
kenhorst a été commuée en une 
peine de 20 ans de prison. 


© BEYROUTH. L'escadre améri- | 
caine a appareillé, après avoir se-| 
journé trois jours dans le port. 


© NEW-YORK — Habib Bourguiba, 
chef du Destour, séjourne actuel- 
lement à New-York. 


EN FRANCE 


© PARIS. — Des cambrioleurs se sont | 
introduits dans les entrepôts de 
Chappuet, emballeur, 47, rue Ame- 
lot, et se sont emparés de coupons | 
de tissus évalués à un million de 
franes. 
— Un cambriolage a été commis 
chez M. Luigi, épicier, 22 bis, rue 
des Grandes-Murailles, à Aubervil- 
liers, Les voleurs ont emporté 90.000 
francs et une certaine quantité de 
bijoux. 
— Avenue de la République, à Chà- 
tilon, M. Bernard Vialat, 45 ans. 
peintre à la SN.C.F., 64, avenue 
de Verdun, à Issy-les-Moulineaux, 
a été assommé et dévalisé par des 
malfaiteurs. 
— M. Roger Verlomme, dans une 
circulaire adressée à ses directeurs 
et cheis de service, insiste sur ia 
nécessité de procéder à de sévères 
compressions en vue de restituer 

l'habitation, au commerce et à 

l'industrie la plupart des locaux 
occupés à l'amiable ou par voie 
de réquisition. 


© LILLE. — La journée d'hier a été 
les mines du Nord 
ccidents mortis. 

. deux mineurs qui ve- 
maient de descendre au fond ont 
été pris sous un éboulement et tués. 

A la fosse Cuvinot, d'Onnaing 
un accident analogue a causé la 
mort d'un jeune « herscheur », M 
Bernard Rousseau. 

Enfin, à la remonte de la même 
fosse, le mineur Kaldi Mohamed 
Salah a été coincé et tué sur le 
coup 


© BORDEAUX. A la suite d'un 
contlit avec l'Office professionnel | 
du cinéma, le syndicat des exploi- | 
tants des salles du Sud-Ouest vient 
de donner à tous ses adhérents, | 
ordre de grève pour la période | 
llant du 4 au 10 décembre, dans 
dix départements de la région. 
MARSEILLE. — En quarante-huit | 
heures, les bateaux en provenance 
d'Afrique du Nord ont débarqué à 
Marseille 2.832.000 kilos d'oranges, 
éralant ainsi les plus forts arrivages 
d'avant guerre. 


| 


REVISION 


des conventions 
collectives 


La C.G.T. décide 


au prochain gouvernement 


E bureau de la C. G. T. a tenu, ce matin, sa réunion hebdomadaire 


213, rue Lafayette. 


Il a décidé de saisir le prochain gouvernement de la question 
de la revision des conventions collectives et de demander à celui. 
prendre toutes dispositions utiles pour que les nouvelles conventions 
soient applicables à partir du ler janvier 1947. 


Après avoir examiné le programme 
qui leur a été communiqué par le 
parti communiste, ainsi que la situs- 
tion générale, les membres du secré- | 
tariat de la C.G.T. ont constaté que| 
la réaction devient de plus en plus| 
arrogante et qu'elle menace les con- 
quêtes économiques, sociales et poli- 
tiques de la classe ouvrière. Ils ont| 
afrmé, une fois de plus, la volonté| 
de la CGT. de participer à l'union | 
de toutes les forces vraiment écono-| 
miques en vue de consolider les liber- | 
tés républicaines et de réaliser un| 
programme de renaissance économi- | 
Que, de progrès social, de defense du| 
franc, d'équilibre budgétaire, de baisse | 
des prix, d'établissement d'un salaire 
minimum vital pour les travailleurs, | 
de consolidation et d'élargissement de 
la nationalisation des bases essen- 
tielles de l'économie. 


U.S.A., Grande-Bretagne 
et Yougoslavie 

maintiendraient chacun | 
5.000 hommes à Trieste 


TRIESTE, 4 décembre. 
ral Harding, commandant 


Le gené- 
des, forces 


britanniques sur le théâtre d'opéra- 
tions méditerranéen, a déclaré” que 
toutes Jes dispositions. nécessaires | 
avaient été prises pour le cas à le 
troupes américaines et britanaiques 
aciwellement en Italie recevraient l'or-| 
dre d'évacuer ce pays. 


L'éventualité d'une occupation tri 
partite du territoire libre de Trieste, 
Chécun des trois pays intéressés, les| 
Etats-Unis, la Grande-Bretagne et la 
Yougoslavie, maintenant environ 5.000 
hommes, 4 également été prévue, #| 
ajouté le général. — (U.P. 


M. TSALDARIS | 
EST PARTI 
pour New-York 


M. Tsaldaris, président du Conseil| 
grec, a quitté Paris pour New-York.| 


par avion. 


Premier tour : Thorez éliminé 


(Suite de la première page) 


M, Violette ouvre le feu des expli- 
cations de vote et précise la position 
de l'U. D. S. R. 

M. Viollette reconnait le caractère 
excessiement grave de la crise gou- 
vernementale actuelle, Pour résoudre 
cette crise, il faut un ministère d'u- 
nion mais, pour réaliser celui-ci, il y 

l'orateur, des collaborations 
suhaitabies, mais ausi des coilabos 
rations impossibles, presque dange- 
reuses : 

« ys n'accepterait pas de voir 
main! au pouvoir des hommes 
dont il a condamné l'action. » 

L'œuvre de redressement économi- 
que et budgétaire appelle au pouvoir 
Un véritable gouvernement. Jusqu'ici, 
pour l'orateur du moins, il n'y a pas 
eu de gouvernement, il y a eu des 
réunions de délégués de partis 

Une fois de plus. on entend un pro- 
cès en règle du tripartisme. Puis M. 
Viollette évoque les douloureux pro- 
bièmes d'outre-mer 

— Une grande partie de ceux qui 
nous attaquent sont eux-mêmes des 
conquérants et des colonialistes. La 
politique antifrançaise est d'ailleurs 
soutenue par les impérialismes étran- 
gers. 

Et dans les événements d'Indochine 
l'orateur voit une menace d'expansion 
soviétique. Ceci marque le début d'un 
réquisitoire contre le communisme, 
que M. Viollette accuse de mener une 
politique « de dissociation de la 

rance » 

M. Jacques Duclos monte à la tri- 
bune, acclamé par l'extrême gauche. 

— Je ne veux pas polémiquer sur 


l'Histoire, dit-il en commençant, mais 
proposer des solutions aux problèmes 


Chez CLAUDE TABET 
le CADEAU 


QUI PLAIT l.. 
213 bis, boulevard Saint-Germain 
M° BAC - Tél. : LIT. 61-22 


qui se posent actuellement devant le 
pays. C'est pour résoudre ces problè- 
mes que nous proposons la candida- 
ture de Maurice Thorez 

L'orateur énumère les divers moyens 
proposés pour sortir de la crise. 

Un ministère de techniciens? M. 
Duclos pense que la formule apoliti- 
que cache une politique qui n'ose pas 
dire son nom. 

Une reconduction du cabinet Bi- 
dault? Le peuple de France aurait 
ri qu'on ne, tient aucun 
compte de sa volonté. Le parti com= 
munste, arrivé en tète le 10 novem- 
bre, a done déclaré vouloir assumer 
les responsabilités découlant du seru- 
tin. 

« Mais, poursuit ironiquement M. 
Jacques Duclos, en ce qui concerne 
les devoirs du premier parti de Fran- 
ce. il y a. selon les circonstances, un 
raidissement ou un assouplissement 
des principes. Ce qui était vrai en 
juin doit l'être en décembre. La loi 
de la démocratié doit être la même 
pour tous les partis. » 
us les applaudissements de ser 
amis et la rumeur ironique de la 
droite. M. Duclos définit la tâche du 
nouveau gouvernement : défense du 
franc, reconstruction de la 
accroissement de la production 

« Dans ces conditions difficiles, la| 
présence à la téte du gouvernement | 
du parti qui représente la classe ou- | 
vrière appelée à l'effort, répond aux | 
nécessités du moment. » | 


M. Duclos s'élève contre les ostra- | 
le parti com- | 


cismes dirigés contre 
muniste. Puis il ironise 
Si on était si sûr de l'échec de 
notre expérience. on nous pousserait 
au pouvoir pour assister à notre chute. | 
Le parti communiste préconise done | 
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NON, JE N'AI PAS ÉTÉ PAYÉ ! 
nous dit l'acteur Appolin (suite) 


— Si dans le 3 acte du « Ten! 
teur » au lieu de dire à 


les Chaus- 
sures d'Art LEPICART », c'est parce 
que ouies mes charmantes amies 

lisent que ces chaussures-là sont 
les plus belles chaussures 
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un cabinet de rassemblement républi | 
cain dans lequel l'exclusive n'est je-| 
tée contre personne. | 

- Une présidence communiste ?| 
dit-il encore. Il y a un commence- | 
ment à tout... | 

— Ce serait une fin, interrompt| 
quelqu'un à l'extréme-droite. 

M. Duclos conclut par un défi : 

— Quel que soit le résultat du vote| 
d'aujourd'hui, nous avons un sens| 
suffisamment" exact des événements | 
pour penser que ce-qut ne réussira | 
pas aujourd'hui réussira demain 

A la surprise générale, interven- | 
tion de M. Duclos est la dernière. M. | 
Auriol ouvre le scrutin pour l'élection | 
du président du gouvernement provi- | 
re pour lequel M. Thorez est jus | 
à maintenant seul candidat 


[ravitaillement] 


de la demander 


i de 


VINGT-DEUX . . 
PASSAGERS 

du « Queen Elizabeth » 
blessés par suite 


du roulis 


LONDRES, 4 décembre. — Le pa- 
quebot « Queen-Elizabeth » a connu 
une de ses traversées les plus mouve- 
mentées pendant son dernier voyage. 

A son arrivée, à Southampton, ce 

vingt-deux personnes ont dù 
sportés à l'hôpital, cinq d'en- 

sont gravement blessés. Il 


eux 
s'agit surtout de personnes âgées qu' 


&lissèrent sur 
formidable roulis. 

« La traversée a été désastreuse 
pour la vaisselle du bateau ». a dé- 
claré un passager. (A.F.P.-P.E) 


pont à la suite d'un 


ILES PETITS PLATS | 
| DANS LES GRANDS | 


| VOUS POURRIEZ MANGER 

| AUJOURD'HUI : | 

POTAGE FLAMAND | 
KNEPFS (méts alsacien) 

| POMMES CUITES | 


Knepfs, mets alsacien. 
Tamiser 400 grammes de farine, la 
mettre dans une terrine. Faire un 
creuz au milieu et verser deux œufs 
reconstitués depuis la poudre, du sel 
et un verre d'eau tiède. Mélanger 
avec une cuiller en bois et battre la 
pâte obtenue jusqu'à ce qu'elle sot 
lise et présente des bulles d'air à la 
surface. La laisser reposer une heure 

La mettre ensuite sur une petite 
planche à hacher et couper svee wn 
couteau des lanières très minces qu'on 
laisse tomber au fur et à mesure dans 
une grande casserole d'eau bouillante 
salée tenue sur petit feu. Les knepfs 
montent a la surfoce. Les retirer avtc 

wmoire, les égoutter et les mettre 
un piat chaud. Pour rendre les 
knepfs plus savoureux, on peus les 
assaisonner selon les possibilités soit 
de sauce tomate, de jus de viande ov 
les arroser d'un morceau de beurre 
fondu 


ŒUFS , 


de vendredi 


pa 


deux œufs aux J2 et J3 de 
la Seine, inscrits avec SA de décem. 
bre. 


La répartition commencera à Pa- 
du 10 au 16% arrondissement ; 
lieue, secteur C. 
Augmentation du prix 


du sucre 


8 en pa- 
quets de 1 kilo. 35 fr. 50 ; en paquets 
de 500 grammes, 36 francs ; en vrac. 
33 fr. 50 ; sucre raffiné indigène, 
38 fr. 50 ; sucre aggloméré indigène, 
37 francs ; sucre semoule indigène 
en paquets de 1 kilo, 36 francs ; de 
500 grammes, 37 francs. 


— Société Industrielle 


trés bonnes références recherche 
dans Paris locaux industriels en loca- 
tion avec reprise env. 1 500 m. 
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CHAUSSÉE D'ANTIN 
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lustre et 
-embellit 
le cheveu 


BRILLANTINE 


Qui a dévalisé le 


(Suite de le première page) 


Il lui ordonne de se coucher : 

« On ne te veut pas de mal » 

Le postier obéit. Avant d'être re- 
couvert de lourds sacs de journaux. 
11 a le temps d'observer que son 
agresseur, coiffé d'un béret bleu, est 
jond, qu'il est vêtu d'un blouson et 


Sa 1 m. 65 environ. Son | | 
âge approximatif 30 ans Il parle 
sans accent, quoiqu'il roule les e r ». 

M. Maiseck ne voit plus rien, mais 
il entend l'homme grommeler | 

« I] faut que ça cesse, I) faut ġu'on 
mange. nous aussi... » 

I apparait que l'agresseur a sauté| 
en marche au moment où le train| 
ralentit, avant l'arrivée à Maranville. 

Commencée dès les premières heu- 
res de la matinée, par le commissaire 
Vasseur, de la brigade mobile de| 
Reims. l'enquête révélait hier soir, à| 
minuit | 


« Il ne semble pas qu'une voiture 
— la voiture chargée de plastic dont 
fait mention le texte — ait suivi pa- 
rallèlement le train ; qu'un seul sac 
zit été jeté sur le ballast, celui qu'on| 
retrouvait intact contenant environ | 
150.000 franes en valeurs déclarées : | 
que l'agresseur n'a vidé que les sacs| 
contenant des valeurs déclarées, à| 
l'exception de deux autres contegant 
des lettres recommandées ; qu'il a nê- | 
£ligé également d'ouvrir les sacs por. 
tant au collier l'étiquette S.F. (sans | 
feuille ). » | 
Il fallait savoir que ces sacs nel 
contenaient pas de valeurs ; que, pour | 
accomplir cette besogne, il y avait 
moins de 11 minutes, puisque c'est le| 
temps que met l'omnibus 426 à join- | 
dre Bricon et Maranville, et que 11| 
minutes c'est peu. | 
Le- commissaire Vasseur qui procé- | 
dans ia journée d'hier, à la visite 
du wagon. à l'audition de contrôleurs 
des PTT de Chaumont et de Troyes. | 
révéla `e préjudice subi et entendit | 
M Collin de Maranville Il inter- 
rogea toutefois plus longuement M || 
Maiseck I ju fit écrire sous dictée 
une partie du texte découvert. Certe 
+ Drofession de foi » trouvée dans le | 
compartiment est curieuse. I faut | 
bien le dire, autant par son style que | 
par sa contexture et son orthographe | 
L' « honnête gangster » écrit ma- 
nom pour manant : squellete pour| 
squelette (M. Malseck écrit sqelette) 
Aujourd hui, M. Maiseck sera entien- 
du par le juge d'instruction | 
Le commissaire Vasseur se rendra | 
chez un proche parent du postier, sans 
négliger, toutefois. une autre piste 
celle de M. B... (Chaumonats). contrò- 
leur-adjoint. qui quitta les P TT. voici 
deux mois pour entrer dans une ad- 


l'armée américai- | f 


[a 


wagon-poste ? 


ministration privée mais disparut del 
celle-ci sans motif. il y a trois jours 
Des raisons donnent à perier... 
Il s'agit toutefois d'un bacheli 
aui doit savoir écrire « squelette » 
mais cela ne prouve rien.. J, L. 
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On sculptera 


votre corps 


Comme de la matière enchantée, Mme 
Vonny façonne votre corps au moyen 
de ses gaines modelantes coupées en 
biais et ses soutien-gorge. Elle vous 
donne la poitrine menue, la taille fine, 
les hanches profilées. les cuisses minces 
et bien fuselées qui font reconnaitre 
une de ses clientes entre cent. Allez| 


lui rendre visite. 
6. rue des Saussaies. ANJ. 01-92 


Vonny 


Gainiere Modeliste | 


Un coup de ciseaux prestigieux au 
ærvice de votre ligne, Madame | 
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PREYSS et.. 


LES PORTES DE LA NUIT 


exactement, date à laquelle, après mille péripéties — dont nous avions parlé à l'époque — fut 
atteint da 


donné le premier tour de manivelle des « Portes de la nuit » 
La réalisation d'un film dure, en moyenne, dix semaines. Celle des « Portes de la nuit » dura 
près de... dix mois, Le prix evient d'une production varie actuellement entre 30 et 40 millions. 
Marcel Carné dépensa, pour un peu plus de 100 millions. Chiffre jamais 
s le cinéma français ! urent rebâtis dans les studios et les terrains 
joinville. Des centaines de figurants furent engagés, parmi lesquels des types populaires de cette 
péciale qui gravite sous les voûtes du métro aérien à la Chapelle et sur les bords du canal de 
la place de deux vedettes internationales, u n débutant et une débutante — dans lesquels on voyait 
e virent confier la ch arge écrasante des rôles principaux 
à côté des noms de Carné et de Jacques 
Agostini, pour les images ; Trauner 


BRUXELLES, 4 
cembre. — Si I 
des boxeurs 

pas 


une très 
l'Ourca. A 
par avance, des révélations ! — 
et surtout | nous allions voir, en tête de générique 

res noms, familiers et glorieux : Kosma, pour la musique ; 


pour les d 
« Les Portes de la nuit », dont la sortie coïncide a vec le triomphe des « Enfants du Paradis », à Londres 

Unis, ne pouvait être qu'un grand film de prestige français. 

Carné a-t-il atteint cette perfection que l'on attendait de lui ? Non. Nous n'avons pas éprouvé, 

en voyant « Les Portes de la nuit », cet espèce d'éblouis sement que nous causèrent « Les Enfants du Paradis ». 


SPAA PAAAOUT -- 


LES A-COTES D'UN CHAMPIONNAT D'EUROPE 


Georges CARPENTIER 


sont les vedettes de la réunion-record 
de ce soir, au Palais des Sports de Bruxelles 


La réunion. mise sur pied par la 
. au bénéfice des 


Ce fiim appelle bien des réserves. 
Œuvre terriblement inégal 
sses, Si la 


de morceaux admirabl 
lasse, si la beauté de: 
les opérateurs franç: 


« Les Portes de la nuit » contient autant 
réalisation proprement dite est de très grande 
Philippe Agostini sur to 
aration est très lente, souvent monotone et le dialogue, à 


Gaston BE 


endroits, manque gueur et d'accent. 
En transposant sur le plan cinématographique et, partant, 
sur le plan humain, l'argument de son ballet « Le Rendez- 
vous » que créa Roland Petit, Jacques Prévert a commis 
l'erreur de l'alourdir. Voulant l'étoffer, il y introduisit un trop 
grand nomaro de personnages. chacun vivant son aventure 
propre, et élargit l'action à tel point que l'intérêt finit par 
s'éparpiller. I) a eu le tort, également, de garder, au milieu 
S'étren de choix, le figure du Destin sous la forme symbolique, 
ce crée un décalage. 
Dans le ballet, un garçon était averti par son Destin qu'il 
et mourir. 


de plusieurs Tours de Fr 
une cinquantaine de spo: 
lois. la grande ved 

Di 


L'Opéra reprend 


PADMAVATI 


Chorégraphie de allait rencontrer « la plus belle fille du monde » 
N E! 


OPERA affiche 


~ t c'est la fille, elle-même, qui l'abattait — instrument du 
Direct musicale couple tragique, nous voyions un couple pur : « les enfants e | 
de M. Maurice | ui s'aiment », dont Fapparition brève avait la valeur d'un cA 
Franck. 1 eût fallu sauvegarder, le plus possible, cette unité H 
+ d'action — tout comme fut observée l'unité de temps et de Sire REGGIANI | 
i lieu (tout le fiim se déroule en une nuit, entre Ia station de ! 
74 x métro Barbés-Rochechouart et le canal de l'Ourcq). Si l'on H 
tion suivante: Hélė Le spectacle se | fetrouve dans « Les Portes de la nuit.» la trame du « Rendez ! 
Bouvier, Charles terminera par Suite | Vous » et ses principaux thèmes musicaux, on en cherche vainement la tension et la ; 
Fronval, Marcel Cla- en blanc, extrait de | vigueur 
Renée Mahé na, musique insoucieux de ces faiblesses organiques, Carné a su, néanmoins, nous donner quelques instants 
: s nusique | de grand cinéma 
de Lalo. Au pupitre, | Le fiim débute par un immense panoramique nocturne du nord de Paris. L'appareil brend lej gloires 
M Becker Sacré-Cœur à hauteur des toits, tourne par le qu r de la Chapelle, accroche le carrefour de la T. 1 à 
n ous les records 


George 
£ seront 


Villette, s'arrête au canal de l'Ourcq, puis revient, en suivant le métro aérien, jusqu'à la st 
Barbès. Rochechouart. battus ce soir 
Nous pénétrons dans un wagon de mét de la foule grise des voyageurs, un homme 


est debout, grand, maigre et songeur. A deux pas de lui, un personnage étrange — sorte de clochard 


Su masque énigmatique, au regard perçant — ne le quitte pas des yeux. Lorsque l'homme descend à ns 
Barbès, le mystérieux clochard lui emboite le pa = 
t le Destin, II ne le quittera plus 
Ñi a suffi de ces quelques images pour nous plon t € 
- — « Carné-Prévert ». Lorsqu'il s'agit de Paris, de a 
poésie populaire — quelquefois fabriquée, souvent factice, mais qui gardi 
zon charme —- Carné est à l'aise. I évolue dans un élément qui lui est 


familier et l'on voudrait 
pouvoir retenir certaines 
images dont la vérité et 
la noire beauté vous ar- 
rachent des cris d'admi- 
ration. Ainsi, une voiture 
roulant dans la nuit tous 
| phares allumés ; la mar- 


CATHERINE | DESMARETS 
est née 


Luni Unold et Max Kuster, 
champions suisses, 
patineront, samedi, à Paris 


che de Reggiani face au 
: la danse dans le 


Poursuivant la série de se 


Prévert écrivit les deux principaux 
rôles en pensant à Marlène et à 
Jean Gabin, c'est-à-dire À des êtres 
de 35 à 40 ans. Or, Nathalie Nattie 
a 20 ans, et Yves Montand en a à 

nêmes répli 


train 
chantier de démolition A délicieuse comédienne Sophie Des-| $ nions de glace. le Racing € 
Mais le fm dure deux I mareta est mère, depuis ce matin,| | France nous offre, samedi 
P z Palais des Sports un véritable 
petite fille qui a reçu le] | Franco-Suisse. 
~ À nem k 
à À chamoion 
i le de Pâques. H 
tres providentielles et d ! 
d'autres choses, len H 
bien défin Michel SIMON | en mème temps 
On trouve, d'autre part, dans le | 
malies assez flagrantes. Ains tournera i 
i 
i 


n, Streun, Riser, Flur 
J.L 


avec Henri 


DECOIN 


coin, qui n'a plus 
« La Fille du Diable », fera sa 


supplice de 


de signification. 


11 eût fallu les mo 


Quand Jean COCTEAU L': 


og 
fii dițier quelque peu rentrée dans les studios en réalisant 
Fa Day L'interprétation, elle aussi, man = Vertiges », scénario et dialogues 
. ` peng que terriblement” de cohésion, On| de M. G. Sauvajon 
et ses interpre LOS pien sent très nettement que Carné| Michel Simon sera la vedette 
cs Gers, sous la mat de son fiim, ses décors et ses| Masculine de cette production. 
á ac de angies de prises de vues que sur le 
signature de Coc- Moulouk. jeu de ses acteurs. Or, certains co 
Fete be "si nent eraa médiens ont besoin d'être guidés 
Semblab! = Lâchés en liberté, ils pataugent et 
bl n succombent sous le poids de leurs 
n n réel ges rh 7 s'occuper de ce qui se passe autour 
d'une étoile celle du poète, c'est bien certain d'eux 
Hier soir, Cocteau tira sa signature et son étoile à cinq cents erem- Ainsi, Nathalie Nattier paraît bien 
plaires.. Tel Gide écrivant le journal de son roman: Les Faux pâle dans un rôle où i eût faltu pisss Gim aan piade Mistorigue 
nayeurs, Cocteau a tenu le sien, tandis qu'il réalisait La Belle et 1 ichèle Morgan. Pour incarner « ia BEREG H 
Cela donna un volume de deur cent cinquante pages, illustré d DT AE 5 SA pie de 


à la fois, trop terrestre et pas assez 
charnelle, et il lui manque cet aura | 
qui nimbe précisément la rayon 
nante personnalité de Michèle 
Morgan. 

Yves, Montand a de bons jeux de 
physionomie, mais il ne dit pas 
Juste et son accent le gêne Lui 
aussi aurait besoin d'être guidé, pas 


breuses photos de travail : Jean Marais sous son horrible masque de bé 
Josette Day en princesse de conte de fées au milieu de gens en 
bocker, Cocteau toutes mains dehors. 

Les mains de Cocteau sont aussi légendaires que celles de Strawinsky 
entre autres, Germaine Krull les photographia, autrefois, et ceux qui pos- 
sédent encore aujourd'hui ce document le considèrent comme typique, en 
tant que reflet visible de ce sens qu'est le toucher 


VLAS i KRIKAVA 
Noudell 


Ed. Fontaine - Al. 


et leur sextuor rythmique 
et tout un progromme de vedettes 
de 21 heures à l'aube 


Tandis qu'il signait hier soir son dernier livre chez le libraire-poête à pas. à sé Av 
Mez-Philippe Delate, il y avait cinq cents personnes pour regarder les| „ Livrés à eux-mêmes, Ca pen 
mains de Cocteau, sa signature, son étoile. Tout était « synchrone Saturnin Fabr font, i un et 1 u 

Cette séance de dédicace fut assez mouvementée, IL y avait un service| Mae, pion ods mais Ua nao Tisane 
d'ordre, qui se révéla fort utile pour « canaliser » la foule, Que de je À la longue. 
gens! Mais e de respectables dames Mais Serge Reggiani (l'ex-mil 

Aux côtés de Cocteau, il y avait Jean Marais et son inséparable c cien arrogant, hâbleur et suant de 


peur), mais Jean Vilar (le Destin 


« Moulouk ». On attendait la Belle 
— Vous n'êtes que deux ? fit une jeune personne. Josette ne viendra 
pas ? C'est pas chic ! 
Et s'en fut très déçue. 
Soudain, « Moulouk » interrompit la séance en bondissant sur la table. 
Une légère tape de Jean Marais le renvoya au sol. 
Enfin, Josette Day parut. Elle eut du mal à parvenir librement jus- 
qu'à la table, Les agents l'avaient prise pour une resquilleuse 
- La queue. comme tout le monde 
Et comme chez le boucher ! 
Josette embrassa ses deux amis, empoigna 
signa, signa, sig 
Cocteau sou 
— Je n'avais jamais voulu faire « ça »,°me 
savais pas pourquoi. Maintenant, je sais 
Il n'en reprit pas moins la plume, 


mais Brasseur (s0- 
bre et humain), mais Bussières 
tous des acteurs au talent solide, 
sur lesquels un metteur en 
peut compter aveuglément — 
fait des cré 
ordre. Regi 
nfin, à l'écran, 

artiste de très grande classe 

Le couple des « enfants qui 
ment » : Dany Robin et Jea 
Maxime, a l'exquise délicatesse et 
émouvante fraicheur de l'âge des 
premiers aveux. Cela ne nous éton- 
nerait pas que Dany Robin fassi 
un Jour, une jolie carrière. Noto 
aussi le charmant Cri-Cri Simon et 
Sylvia Bataille 
« Les Portes de la nuit » est le 
tiim d'un prestigieux metteur en 
scène, mais ce n'est peut-être pas 
tout à fait un grand film ! 


Claude HERVIN. 


à l'œil trouble) 


CLAUDETTE 


COLBERT | 
MILCAND o fo 
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un stylo et, à 
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AEREN 


un instant. 


Pierre BERGER. | 
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COMEDIE CHAMPS-ELYSEES 


100° 
VOUS NE L'EMPORTEREZ PAS AVEC VOUS... 


COMEDIE- 
WAGRAM 


On demande un Ménage nitor 


£ TECHNICOLOR 
Fabien Originale 


Cést un fm Paramount 


ALHAMBRA M Un programme sensationnel 


RAY VENTURA et son orchestre 


ERRE MINGAND - JEAN DELETTRE - YVETTE GIRAUD 


A. B.C. 
DEUX DERNIERS JOURS 
BOURVIL - GEORGES ULMER CAM 


Vendredi, en matinée \ 
début du nouveau spectacle 


La plus grande fantaisi 


“AZAIS” 
6 DERNIERES 


joué par la Cie Grenier-Husenot 
Pierre DUDAN - Henry NEUVY 
. 6 grandes attractions 


jes jours, matinée à 15 heures, 
Soirée à A1 b. Dimanche, 2 matinées 


Ti faut avoir vu le magnifique 
trapéziste PIERRE ALIZ! 


ue inouies son double saut 
périlleux et demi pour comprendre 
toute ja beauté du trapèze volant. 
Alfredo Codona un 
trapéziste n'a produit une impres- 
sion aussi extraordinaire ni sou- 
levé un tel enthousiasme chez | 
spectateurs PIERRE ALIZES. pa: 
tant à l'étranger. vous n'avez ph 
que deux semaines pour l'applau- 
dir au CIRQUE MEDRANO. où 
vous verrez aussi les Chevaux Fan- 
tòmes du grand dresseur Adolphe 
Strassburger, ainsi que 15 numé- 
Tos-vedeties et les clowns. C'est 


un grand programme exceptionnel 
dime du” CIRQUE MEDRANO. 


Tous les soirs à portir de 21 h, 30 


LA JOIE RENAIT 


fomes FRENCH CANCAN 


tomeux 
Retenez votre toble : TRI 25-16 


SYMPHONIE 
PASTORALE 


y SUSP PASSE CETTE US 
CHARLES LAUGHTON DANS VOTRE CINÉMA PRE 


O. — Sous titres français 


qu'il 
pour son compte 


sp. 


B Suzy Pri 


MISITEUR 


Pan MASEEIErLMS" E sena ra 


pouvait très bien.. travailler 


Dicristo veut boxer vite. 


DILEMME ts 


Dicristo, légèrement 
plus lourd que Preys 


près ce 
invraisem 
roit où 


d'ayants 


PERRET A 
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i comme 
i Tout en 
i spire la confiance. 
À Preys de son côté 
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touchement résolu 


personnes qui l'interro 


pas 
kent 

Dicristo aeeusait à la pesée 
400 grammes de plus que son a^ 


quer, me disait-il ce matin. Eh 

vous verrez cette fois si 

pas l'allure dès je début 
» Je sais que 

marquer des poin 


je ne force 


Dieristo. 
aoa 


kilos Villemain 


Orsi- 
Dussa:t 


"maich de poids plume 
kiles : Kid 


1 Sa tactique va 
changer complètement ce soir. T 
quera dès le début le 

Vous verrez un Dier! 


L'équipe de France 

irait au Maroc... 
La Fédération de rugby vient d'être 
l'ssisie d'une invitation concernant 
equipe de France. Celle-ci émane 


[ina nd ar Mie, ut serait di 


son t 
Chos internationaux 


match CERDAN- ABRAMS 


A NEW-YORK; compromis par suite 


d'une indisposition de Mike Jacobs 


{De notre correspondant particulier Steve STEVENS. 


NEW-YORK, 4 décembre 
e combat Cerdan-Abrams 


immédiotement près de lui. pou 
voit plus parler quand Lew orriva. Lew le 
fit étendre immédiotement, en attendant 
l'arrivée du docteur Nerdiello, qui déclors 
— Ce geste souva probablement la vie 
du promoteur, s'il reste une chance de le 
Mike Jacobs avoit eu une attaque cor 
disque il y a un mois, mais avait dédoi 
gné se reposer. Il avait soudain vieilli 
depuis. Le docteur Peter Croce, 
liste du cerveau, appelé en même temps 
que le médecin personnel de Jacobs, déclare 
impossible de se prononcer ovont quorsnte- 


spécio- 


les docteurs, impossible 


rrivant po 


+ 


le comp d'entroinement 


Jai regogn 
de Summit en même temps qu'Abroms, qui 
y séjourne depuis trois semaines. Abroms 
m'o dé 


2 “Se ne comprends pas pourquoi la cote 


de 2-1 contre moi, Je ne suis jomois 
favori. Souvenez-vous, Belloise était favori 
à 5-1, cela ne m'o pas empêché de le 


FEMINA - 


Le Music-Hall de 10 h. 
Le Cabaret de Minuit 


LA GRANDE REVUE 
FEMINA FOLLIE’S 


Félix Paquet 


H Bogart 


| GUERRE AU CRIME 


Version frar 


Le Cabaret du Grand Tan 


Prim - Sessue Hayakawa @ 


PEREIRE - PALACE 


159, rue de Courcelles - M° Pereire 
Michèle Morgan - Pierre Blanchar 


LA SYMPHONIE 
PASTORALE 


EE 
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UNE RÉALISATION DE 


Et 


LES PÉTITS "CHANTEURS 


A LA CROIX DE BOIS 


SIMONE SRE asa BEAUCHAMP 


MICHEL - VIJOLD 
DISTR. 


t de me qu 
don. J'espère battre 
qualifier ainsi pour le titr 

> Je m'oi pos eu de chonce e 


que j'ovois mis à terre ou premie bookmakers qui 
de notre combat de 194). J fonte ei des 
un coup de pouce dans tont le cos où Marcel 


m'aveugle pour huit rounds. Je suis resté 
une semaine en chambre noire oprès le 
combat, et ma bourse suffit tout juste à 
payer les docteurs ; il faut toujours que 
je gagne à la « dure » le droit de boxe 
les vedettes. » 

Abrams recevra 22 1/2 % de la recett 
que Jocobs estime dépasser 100.000 di 


lors 


Parker, prudent, ossure 


qu'Abroms parle de se retirer 
conclut 

« Cela peut expliquer tout. Je pense 
pour mo part, que Marcel repondra à P 
ker, vendredi, dans le ring de Madison 
Square 


Moralité con 


BOURSE DE PARIS (clôture) - 4 décembre 


le_ploidoyer d'Abrams 


MARCHE DES COURTIERS 


Sointe-Beuve 13, Foubourg Montmartre - PRO. 69-85 


Le vendredi 6 
JENNY ALPHA La NUIT de CERDAN 
Orchestre SAM CASTENDET Kreas ies wo 


ET "| 


PE M} 


ARUE | Eu MOUSSAYE4 - BAL. 56.66 


-ICLUB DES CINQ | LUCILE MANGUIN 


13, Faubourg Montmartre - PRO. 69-85 
Déjeuners - Diners donsonts - Cabaret 
À 23 heures, les « Auditions du Club » 


| CHARPINI 
|e BRANCATO 


SELDOW 
Deux grands orchestres 


Norbert MATISSON 


et MICHEL EMER 


Louez votre toble ou Club des Cing 


le compte ‘rendu du match 


CERDAN- ABRAMS 


sero transmis ou public round par roun: 


Demain Jeudi de l'Elégance 
présentation d'une sélection de 


AU THE DANSANT DU 


BEAULIEU 


aiii Cotte semaine gapdi 


{SAINT- GRANIER ¿ 
¿JEAN GRANIER À 
ÍROMEO CARLES ? 


ILE et dons les Agencss de au GRAND LARGE 
16, rue Poncelet. — WAG. 22-75 
4 DINER - SOUPER 3 { 


044 Ouvert toute le nuit bé 


CARROLL'S- 


36, rue de Ponthieu 


i AU MONARQUE 
Thé, Diner, Saas ile paaa soraa ae aaa aaa 
Fine cumme - Cove ds chan 
AIMÉ BARELLI| LME | 
SALERNO et ses gauchos 


DINERS SOUPERS FINS 


